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Quelques d&fauts observes

SUR LES

Copies au bromure d'argent
par le professeur R. Namias.

On observe souvent sur les öpreuves au bromure d'argent des

defauts qu'on attribue g^n^ralement k la quality defectueuse du
papier, tandis qu'il s'agit, en r^alitö, de defauts produits par le manque
de precautions pendant le maniement et le traitement de ces

papiers.
Avant tout il faut tenir compte que la couche de geiatino-bromure

d'argent qui couvre le papier est d'une sensibility extraordinaire, non
seulement contre la lumi£re, mais aussi contre les influences m^ca-

niques et chimiques.
Les influences mdcaniques qui peuvent produire des defauts sont

tr£s peu connues et c'est probablement k cause de cela qu'on trouve,
dans le commerce, du papier qui präsente des lignes et des taches

noires apr£s le developpement. La manipulation du papier au
bromure demande des precautions qu'on ne prend souvent pas, möme
dans les fabriques produisant ce genre de papier. Pour demontrer
l'action nuisible d'un attouchement mecanique de la couche sensible
du papier au bromure d'argent, j'ai fait l'experience suivante :
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Une feuille de papier au bromure a etd touchee tr£s legerement

avec un couteau : au d^veloppement une ligne noire assez intense

s'est produite partout oü le fer dtait entrd en contact avec la
couche.

En supposant qu'une influence chimique du fer pouvait jouer un

plus grand röle dans la production de ce phenom&ne, j'ai rdp^td l'ex-
pörience en me servant simplement de l'ongle d'un doigt. II a suffi
d'un leger frottement avec l'ongle pour faire parattre ensuite au deve-

loppement une ligne noire. Mais il y a plus encore : un coin d'une
feuille de papier au bromure frotte sur la surface suffit pour produire
au ddveloppement, des lignes ou des taches.

Est-ce que dans les fabriques on prend toujours les precautions
ndcessaires pour eviter compl£tement les actions m^caniques de ce

genre J'en doute beaucoup, car on ne connait pas suffisamment la
delicatesse extreme de la couche sensible. Pour les plaques, k cause
de leur rigidite, la manipulation est facilitde. Elle donne ainsi plus
difficilement lieu aux inconvenients indiqu^s. En outre, un leger
frottement peut provoquer, il est vrai, une reduction du bromure d'argent
k la surface, mais comme on est en presence d'une couche beaucoup
plus dpaisse et qu'on utilise la plaque par transparence, cette reduction

reste en general negligeable.
On doit done pour le papier au bromure recommander vivement,

soit aux fabricants, soit aux consommateurs, d'apporter le plus grand
soin dans la manipulation pour eviter la production des defauts tr£s

gönants dont je viens de parier.
Une autre question importante est la conservation du papier au

bromure d'argent. Tous les papiers au bromure sont sujets k une
alteration beaucoup plus considerable que les plaques. Mais cette
alteration n'est pas de la möme nature. Pour les plaques la
consequence de l'alteration est toujours un voile, soit general soit limite
aux bords.

Pour le papier au bromure, il s'agit bien moins d'un voile car
l'emulsion etant beaucoup moins sensible est moins alterable dans
ce sens. C'est le support qui n'etant pas neutre comme l'est le verre,
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va agir sur l'emulsion en produisant des ddfauts considerables. Tan-

töt il s'agit de petits points blancs, tantöt de taches rondes blanches,
tantötde raies claires, etc. A la suite d'un grand nombre d'essais,j'ai
constate que la couche superficielle et la päte du papier ont une grande
influence dans la production de ces defauts. La couche de gelatine

baryte a une influence negligeable; c'est la meilleure pour le papier
au bromure. Mais aujourd'hui bcaucoup de fabriques de papiers
barytee pour chimiques de ce fait, mais je crois inutile de les exposer
ici. Gette question n'interesse que les fabricants et ne peut pas ätre

comprise de tous. Le papier baryte de la maison Schering, par exemple,

qui est emulsions au bromure emploient la caseine qui, selon moi, est
tr&s peu recommandable k ce but. J'ai pu me rendre compte des raisons

prepare k la caseine comme il resulte de mes analyses, s'altäre beau-

coup plus vite apräs avoir ete emulsionne au bromure que le papier
Steinbach prepare k la gelatine. La qualite de la päte du papier a,
elle aussi, une influence tr£s considerable sur la couche superficielle
de baryte. II est necessaire que la päte soit träs pure et depourvue de

sulfate d'aluminium et d'autres substances.
Les taches ou les points blancs qu'on remarque apres le develop-

pement sont toujours produits par une diminution de sensibilite et
celle-ci provient des impuretes qui se trouvent sur ces endroits. On

ne peut pas concevoir la quantity infinitesimale de certaines substances

qui suffit pour la production d'accidents de ce genre. La presence
de certaines substances solubles dans l'emulsion peut aussi faciliter
Taction des impuretes du papier.

Malgre que l'emulsion soit träs bonne, que le papier soit träs pur
et la couche sans action sur l'emulsion, la conservation du papier au
bromure est toutefois limitee. Ce papier dans un temps plus ou
moins long, mais qui träs rarement depasse une annee, perd la pro-
priete de donner des teintes propres. On voit, surtout dans les demi-
teintes, un grain ou des points blancs qui nuisent beaucoup ä la
regularite de l'image. Get inconvenient se produit beaucoup plus
rapidement chez les papiers conserves dans des endroits humides.
Pour les papiers k impression directe, on cherche toujours k avoir
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un papier de fabrication r^cente, car on veut qu'il ne präsente aucune
alteration de la couleur; et pourtant, dans la plupart des cas, un
ldger jaunissement ne fait rien car il disparait compl&tement au
fixage. Pour le papier au bromure, par contre, on ne se preoccupe en
general pas trop d'avoir un papier frais ; c'est seulement quand on
constate la formation du voile qu'on 1'attribue au fait que le papier
n'est pas frais. Mais on attribue l'inconvenient du manque d'unifor-
mite des surfaces presque toujours k la mauvaise qualite de 1'emul-

sion, fait qui nuit, injustement, ä la reputation de certaines mai-
sons.

Je crois devoir insister sur un dernier point, car il s'agit 1& d'un
defaut assez frequent. Quand on fixe les plaques ou le papier au

geiatino-bromure dans unejsolution" faible d'hyposulfite, le fixage se

produisant lentement, les traces de revelateur passees dans l'hypo-
sulfite ont le temps de reduire une quantite infinitesimale de sei d'ar-
gent dans les parties transparentes. Un tr£s faible voile jaune en est
la consequence. Gomme on utilise les cliches par transparence, ce

faible voile ne göne gu£re, on ne l'apergoit souvent pas ; mais dans
les epreuves sur papier ce möme voile göne beaucoup et les rend
inutilisables. Or, dans les papiers au bromure la coloration jaune
uniforme ou partielle est assez frequente et j'ai entendu bien des fois
l'attribuer k la mauvaise qualite du papier. Si 1'on utilise un fixage
tr£s rapide et si 1'on cherche k attenuer le plus possible les causes

qui facilitent la reduction du sei d'argent dans le fixage, on evitera
toujours l'inconvenient de la coloration jaune. Pour realiser ces

conditions, il est recommandable :

i° Fixer dans des solutions d'hyposulfite saturees ou presque
saturees. Pendant le fixage on n'a pas k craindre un affaiblissement
de l'image, c'est seulement apr£s 2 heures d'immersion que j'ai constate

qu'on commence k voir une diminution d'intensite ;

20 Ajouterä la solution d'hyposulfite 5 °/0d'acide borique qui cons-
titue, comme je l'ai demontre dans un article paru l'annee derni^re,
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le meilleur moyen pour empöcher Taction des substances rdductrices

pendant le fixage;

3° Fixer dans la chambre noire et jamais k la lumi&re du jour.

Avec ces precautions, on obtiendra toujours des copies au bro-

mure possedant des blancs purs.
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